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Mode d’emploi des ateliers
 Voicicinqateliersd’éducationpopulaire autonome (ÉPA) conçus pour 

l’animation de groupe. Le matériel fourni permet à la personne animatrice
de s’approprier le contenu des ateliers et de guider son groupe à travers
différentes activités. 
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Une préparation d’au moins quelques heures est nécessaire.

Cet atelier s’adresse idéalement à des groupes dont les participant·es ont une ouverture 
à partager des émotions et des ressentis, et à accueillir sans jugement ceux des autres.
Nombre de participant·es : entre 10 et 25
Lieu : En présence
Durée : 3h
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Comment utiliser ces outils d’animation ?

CHAQUE ATELIER COMPREND TROIS CATÉGORIES DE DOCUMENTS À TÉLÉCHARGER :



1) Commencez votre préparation par la lecture du guide d’animation :

Le guide comprend les
consignes d’animation,
les objectifs, la liste
du matériel nécessaire
et le déroulement
de l’atelier. 
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CHAQUE GUIDE A UN TABLEAU EN QUATRE COLONNES :

• Étape / durée : Cette colonne 
nomme chaque partie de
l’atelier et la durée à respecter.

• Déroulé : Consignes à suivre 
pour la personne animatrice.

• Matériel nécessaire : 
Matériel à avoir sous la main 
pour chaque partie. Pour une 
animation en ligne, le matériel 
est indiqué comme tel et 
en italique. 

• Notes : Indications supplé-
mentaires au besoin.
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En résumé, le guide d’animation est le document principal de la personne animatrice. Elle doit
l’avoir à portée de main durant l’animation de l’atelier. Il est à utiliser comme une feuille de route
pour guider le groupe à travers les différentes étapes.

2) Continuez votre préparation par la lecture des fiches explicatives, au fur
et à mesure de leur apparition dans la colonne « matériel nécessaire » :
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Il est important de lire les fiches. Lisez-les
dans l’ordre où elles apparaissent dans le
guide d’animation. 

Ces fiches offrent de manière résumée des 
informations pertinentes à retenir pour la 
personne animatrice. Elles donnent plus 
d’informations sur l’enjeu à discuter avec le 
groupe (ex. qu’est-ce que l’extractivisme?), les 
objectifs poursuivis par l’activité (ex. susciter 
l’indignation) et la logique de l’animation 
(ex. présenter un personnage auquel le groupe 
va s’identifier). 

• Les participant·es n’ont pas besoin de lire ces 

fiches, elles sont pour la personne animatrice. 

• Pour chaque atelier, une liste de références est 
disponible pour aller plus loin, au besoin.

EXEMPLE DE FICHE EXPLICATIVE
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Il s’agit d’images ou de mots à afficher, de feuilles
ou de modèles à distribuer aux participant·es
lorsque vous animez l’atelier en présence.

Vous pouvez télécharger tous les documents à 
partir de notre site web.

3) Enfin, il y a le matériel à imprimer.
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La posture d’animation et l’approche ÉPA
 Enéducationpopulaireautonome(ÉPA),onn’enseigne pas à un groupe ou on ne donne pas une 

conférence. Plutôt, on anime un groupe, c’est-à-dire qu’on y facilite les échanges en partant du princi-
pe que les personnes sont les expertes de leurs propres réalités. 

Pour en savoir plus sur la posture d’animation, vous pouvez consulter « Le rôle de la personne animatri-
ce » sur notre site web https://www.educationpopulaireautonome.org/ : https://educationpopulaireau-
tonome.org /documents/lectures/attitudes-animatrices.pdf



Le temps de préparation
 

La reconnaissance territoriale
 

Chaque atelierdemandedesefamiliariser avec plusieurs documents et contenus, de rassembler le 
matériel nécessaire à l’animation, d’imprimer des documents à distribuer aux participant·es (lorsque
l’atelier est en présence) ou de préparer des documents virtuels (lorsque l’atelier est en ligne). Le temps
de préparation est variable pour chaque personne, mais il est suggéré de prévoir au moins quelques
heures de préparation pour bien s’approprier le contenu et le déroulement ainsi que pour avoir tout le
matériel à portée de main.

Lareconnaissanceterritorialeest une pratique qui consiste à nommer, au début d’une activité ou d’un 
événement, les Premiers peuples qui sont les gardiens du territoire sur lequel on se réunit. Il s’agit de
faire des liens entre l’activité qui se déroule et les luttes menées par les peuples autochtones pour le
respect de leurs droits. Par exemple, un atelier sur le logement pourrait mettre en lumière que la
dépossession territoriale subie par les peuples autochtones est ce qui a mené à la création des réserves
et subséquemment aux difficultés à se loger adéquatement que ces personnes rencontrent (logements
surpeuplés, discrimination lorsqu’elles cherchent du logement hors réserve, etc.). Faire des liens entre
le sujet de l’activité et les injustices vécues par les peuples autochtones permet de rendre visible les
conséquences toujours actuelles du colonialisme et de faire un pas vers la décolonisation.
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Pour en savoir plus sur la reconnaissance territoriale, consultez la Fiche explicative no1 :

Cette fiche explicative fait partie de la trousse d'animation de l’atelier Logement et biodiversité, mais
elle peut servir pour tous les ateliers. Elle inclut un exemple de reconnaissance territoriale que vous
pouvez adapter aux différents ateliers, ainsi que plusieurs références et ressources pour aller plus
loin.

On vous encourage à mettre en œuvre cette pratique de reconnaissance territoriale lorsque vous animez 
les ateliers. C’est une manière de décoloniser nos institutions et lieux d’implication. Notez toutefois qu’il 
faudra ajouter de 5 à 10 minutes supplémentaires au temps prévu pour l’atelier (sauf pour l’atelier 
Logement et biodiversité, où ce temps est déjà inclut dans le guide d’animation).

https://lecprf.org/wp-content/uploads/2026/02/Fiche_Reconnaissance_territoriale.pdf

https://lecprf.org/wp-content/uploads/2026/02/Fiche_Reconnaissance_territoriale.pdf

